109. a. Pour tout réel x, k’(x)= —6x2 — 4x + 10.

b. Pour tout réel x,

2(1—x)(5 + 3x)=(2—2x)(5 + 3x)
=10 + 6x — 10x — 6x2
=-6x2—-4x+ 10

Or k’(x) = —6x2—4x + 10.

Donc k’(x) =2(1 —x)(5 + 3x).

c. Comme 2 est positif, k’(x) a le méme signe que (1 —x)(5 + 3x)
1-x>0équivauta-x>-letdoncax<1.

5+ 3x>0équivaut a 3x > -5 etdoncaxz—g.

D’ou le tableau de signes de k ’(x) ci-dessous.

X -00 5 1 +00
3

1-x + + 0 -

5+ 3X - 0 + +

Kk *(x) - 0 + 0 -

L 5 A
Donc k est décroissante sur J-oo ; — 3 ] et sur [1; +oo[ car k* est négative sur chacun de ces

. . 5 o _
intervalles ; et k est croissante sur [— 3 1] car k’ est positive sur cet intervalle.

On peut construire le tableau de variation de k :

X -00 5 1 +o0
3
k’(x) - 0 + 0 -
k(x) —377 5
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